NUMERO XXXÌ. 


NOUVELLES POLITIQUES, 


publiées à LEY DE, le 18. Avril 1800. 
L'An frième de la Liberté BATAVE. 





EXTRAIT d'une Lettre de CONSTAN- 
TINOPLE du to. Mars. 

” Es Fêtes du Beyram n'ont pas 
produit cette fois-ci les 
changemens dans le Miniftè- 
te, qui marquent ordinaire- 
ment cette époque de l'an- 
née, Il n'y a eu que l’Inten- 
dant de l'Aifenal, qui a re- 

Cu fa démiffion, remplacé par Sier{f- Effen- 

di, qui l'a été dans Îa Charge de ‘Tréforier 

par Gianip- Efendi. Ces Fêtes n'ont pas 

rallenti les Armemens, que la Porte conti- 
nue avec une afivité peu accuûtumée. 

On a achevé celui d'une Escadre de 11. 

Weiffeaux de ligne, 6. Frégates, & 2. Cor- 

verres, avec laquelle le Capitan- Pacha fe 

dispofe à partir pour Egypte: Il montera 
le Vaiffeau le Selim, Vun des plus beaux 

‘de la Marine Ottomanne. En même tems 5 

il y fera envoyé un grand nombre de Trou- 

Ae de terre, notammentauffì de 'Afie. Le 

fn étonné de voir des Forces fi con- 

siderables deïtinées pour un Pays, que V'En- 
nemt va évacuer, & qu'on croit rentré fous 

Vobeiffance de la Porze, s'eft abandonné à 

des conjeëtures , enfuite à des bruits & des 

Tapports ft abfurdes, que le Gouvernement 

seft cru dans la néceffité de défendre, par 

un Pirman ou Ordonnance expreffément 
renduë à cet efter, tous les discours ou 
je veraens, dans les endroits publics, fur 
demen en queftion, Il ne paroît pas 

cile néanmoins de préfumerle but de la 

Porte, en les ordonnant. Béjà depuis nom- 

ri d'années, & longtems avant Pinvafion 

es Frangois, fon Autorité étoït peu refpe- 
êtée en Egypte. Le Pecha ou Gouverneur, 
qu elle y envoyoït, n’avoit que ombre du 

Pouvoir & la mpie repréfentation, tandis 

QUE la réalité étoïtentreles mains des Beys, 

Gui, en même tems qu’ils opprimoient le 

„Cuple, & qu’ils fe faifoient fouvent la 

Uerre entre eux, méconnoiffofent abfolu- 
Ment leur dépendance du Grand - Seigneur, 
E puis PExpédition Frangoife, tout ce qui 

eit encore des anciegues inftitutions; a 


été renverfé: Et, au moment que les For- 
ces Etrangères vont fe retirer, il ne refte- 
ra, au milieu des ruines & des décombres du 
Gouvernement des Beys, que Vanarchie, 
le desordre, le défir de pillage & de ven- 
geance. Il eft donc néceffaire , que la Por« 
te y prenne d'une main ferme les rênes de 
VAdminiftration, non-feulement pour pur- 
ger le Pays des maux, auxquels il va étre 
leiffé en proye, & pour effzcer les traces 
de l'invafion , mais encore pour profiter de 
cette occafion , afin d'y établir un ordrede 
chofes régié , légal, ftable, & permanents 
project, qu'il eft impoffible d'exécuter fame 
une Force armée très-refpeêtable , d'au- 
tant plus que.les Beys afpireront naturelle- 
ment à reprendre teur ancienne autorités, 
peut-être à létendre encore. Dejà Afz- 
rad- Bey & Ibrahim-Bey fe font remis 
en pofleffion de leurs anciens Pachalicks. 
Il faut encore de la ferineté ou de la ri- 
gueur, à égard des Tribus sfrabes, qUle 
toujours prétes à livrer leurs fecours à C@r 
li, qui Ësvorife leur indépendance & leu? 
pillage , ont eu toutes les faciiités poflie 
bles, pour fuivre leur penchent pendruc le 
féjour des Frangofs; ceux-ciayant en befoim 
d'elles & les ayant accoûtumceszint à une 
Hcence, qu'il Faudra réprimer. Rien done 
de plus naturcl que les mefures de la Perte 
dans cette conjon@ure, fans qu'il fritte 
recourir à des fuppofitions étranges ou pew 
Probables. Le Gouvernement agit à cet 
égard de concert avec fes Alliés; & fes 
Miniftres ont de fréquentes Conférences 
avec Mylord Elgin, Ambafladeur d'.Ang/e 
terre, & le Général Zamera, Minittre 
de Rufie, * 
De ViENNE, Ze 2. Avrii. 

Le Duc de Saxe -Tefchen partir d'ici le 29» 
Mars, pour aller recevoir à $%, Piltcal' Are 
chiduc Charles, fon Neveu, revenent de 
Armée du Rhin, qu'il a commaendée avee 
tant de gloire: Il s'étoît votontiers chargé 
de cette commiffion par l'intérêt, ou’il 
prend à un Prince, élevé fous fes veux, 
& dont 4 a toujours eu le plus tendre loin, 


eemme drent deffind à fui fuscéder dens 
le Gouvernement de la Belgigue, heurcule 
& fleriffanre à cette époque, L'Archiduc 
Carles eft arrivé a Vienne le 30, à 6. heu- 
res du foir, Lon ne fgait pas encore, 
Suael fera le Giour jugé le plus convenable 
uu rézebliffement de fa fanté, 


De BerRNe, le 30. Mars. 


Le Corp: -Légiflatif ne ceffe de s'occuper 
de la rédeétion d'un nouveau Pale Sycials 
mais, quoigu’ il semployetoutletems, qui 
lui rete de fes autres occupations, il eft 
prubrble, que nous n'aurons point d'ordre 
Contitutionnel cette année-ci, fi Pon con- 
inuê À fuivre dans les délibérations la mar- 
che aSuelle, qui admet des débats fouvent 
inrerminabtes fur chaque Article. En at- 
Veniant, la Swiffe gémit fous le poids d'un 
aombre de meux, qui lui étoient inconaus 
avant la Revolution, Les Finances publi- 
ques font épuitées: Les Citoyens, foulés, 
appauvris, ruinés, font hors d'état de por- 
ter les charges ordineires; beaucoup-moins 
encore peuvwent-ils fournir à celles., quella 

évolution & la Guerre out occafionnées, 
& que le Peuple Melyétigue n'avoit jamais 
fupportées : Cependan:t, quelque notoire 
que foït leur impuitlance, la néceflité pu- 
Dlique exige, qu'on les force: Er la Com- 
mifian-Fascutive Provifnire a donné lor 
dre au Minittre des Finances de faire ren- 
trer , dens Vefprce de quinze jours, toutes 
Jes Sommes, aerriérées dans Îa perception 
des Inrpòts direêts ou indire&s. Les me- 
Sures tes plus rigourcufes ont été prifes; & 
il a ét$ enjoïnt à la Avrce armèe de foute- 
nir les Préfvts dans cette trifte opération. 
Ha Dette publique , contraêée: depuis la 
Révolution, devient de plus en plus-à char- 
ge à l'Etat, tandis qutil y a peu d'activicé 
dens la perception des lmpôts. La cherté 
eft énorme & fans exemple; la difette eft 
A fon plus haut dégré. Quelques Cantons 
de VEF ont éé réduits à Vextrémité d'en- 
voyer une Députation au Quartier - Général 
Autrichien , pour exciter la pitié & implo- 
wer ie fecours de ceux- mêmes , qui doivent 
agiren Ennemiscontregous: [sen ont recu 
trois Bateaux de Blé, dont le montant fera 
payé en Leires-de-change fur Vienne, 
Pour guérir au moins „dans notre état de 
mifere, detfujertillement, & de foiblefle 
Potitfque, sil eft poffible, une des nom- 
breufes pleyes de VLelvérie, In Commiffinn- 
Exáutive viemt d'adreffer aux Emigrés Suis- 
fes une Proclamation, par laggelie elle tà- 


enk 
che de Ies rameuer dans le Geín df 4 | 
trie, En voici la tencur. wit 
Aux Heuvkrrensfugitifsà pewrbrik 
coupables de DDifertion ou duauires © & 
contre la fireté de PLitat. ga / 
„‚ Deans les premiers muimens de fa jk \ 
la Cemmrifion- Executive Mfedcetijke " 
cupée du foin de rendre a la Patten 
fes Enfâns, que les crifes Révolutis a 
avoient égarés. Par fon Metlage dut hj, 
vier dernier, elle provoqua une Lei red 
flie , qui a éé fanêtivnnec le 2 | 
fuivant. L'Article Xl, de cecre LOL 3e 
„‚ It eft accordé un délai de trois mols gr 
‚‚ qui fe trouvent dans PEtranger , en: 
„‚ préfenver dewant les Sous- Préf:!5 obd 
„‚ biftrits & y prêter lc Serment ® ; 
„‚ ce & de fidélied a ta Loi, © ‚ eef 
… HEIVÉTIENS, que des froiffee 
des errcurs ont arrachgs à vos dem 
Loi fuppote , que wos cocurs fonttouls, 
chés à la Terre natalie, & que vos pe of 
portent encore vers celie, avec le Den 
lwi être devenus étrangers. Se dat 
donc trompée? Eft-il pour Difelotië 
tre Patrie que ceue Terre facrée, © 
Ia cendre de fes Ancêures? Sans douté ng 
aujourd'hui la Terre des laimes du gr í 
mais c'eft pour cela même que fen Eng 
doivent point la fuir. On vous dire 4 
Fumine bubite les Maifons de vos Dl 
courez done peur Ven gearter par vrek 
vail, & confoler ceux-ci par votre PIL g0 
… Ala permition, que vous donné 
rentrer fans danger dans vos foy@rss, 
mifon- Extcutiwe joint fes pretlant Se 
tons pour vous y déterminer. CoP rij} 
Orages „ ces Lems de deuil, de mijereng] 
prefion font des aevidens paflagers. 
tr de ces preuves, les Nations, d ‚Á 
font point abandonnées elles -mêmés org 
rent Bien -rô: dans la carrière de lt Pie / 
té; & les-jouïffances préfentes effucen, 
Joure:.x fouvenirs. Mais à qui ett-lj 
de jouir de cete profpérité toute en ch 
de s'en approprier la gloire? Sera- Cé # 
qui grvit abfent au jour du danger SC oref 
treffe , & que le remords pourfuis cBC asf 
a celui qui l'aura conquife par fa Cf 
& qui peut s'en rendre a lui- mémé” gef 
ble témoignage 2 L'llelvirie ctt de. c 
Terre de lu Liberté } du bonbzurs p sies 
les Siècies patTés avoient refpedté, JC 4 
à venir te refrederont encore. ” 
‚‚ Revenez dunc au fein de cette ge 
qu doit vous dre fi chère. La rifte” gol 
regrets iet le parage du TransfuBö 
bamndonne: fa ivunetfé fe Aerrie datigedd 
puis 5 Vindiffcrence & Je mépris ie vo% 
vicillefte. Eicore une fois, ren Ce rapys a 
Pindu.genee. de la Loi, qui vans , fol, 
aux vveurx de vas Mugiftrats qui vol met 
tent, & quis en fen nonr, vork pi w 
protc&ion , bienveillance, & fûreter 
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| De Levpe, be 16. Avril. 

Nous venons de recevoir de Paris, avec 
be Moniteur du 2e. Germinal (12. Avril, ) 
les Depêches du Général Kleher fur Vaban- 
dun de la Conquête de lEgvpte par Ton Âr- 
mie. Ce font les premières Piëces oùt- 
Crelles, publiges fur cet évenement impor- 
tant, qui puittent éclaircit & rectifier les 
Tapports particuliers divulgués jusqu'ici; 

c'eft pourquoi nous nous empreffons de 
les frire connofure à nos Ledteurs, & que 
Rous en cemmengons l'iafertion dans cette 
‘cuille même, 

Du Camp de SarEAnRIEN, rc. Pluviofe 
an 8. (30. Janvier 1800.) 
KrLeEsBeEr, Général en chef del Arme d'E- 
BYPIC,AEDIRECTOIRE-EXÉeuriIr 
dela République FRANGOISE. 

» Je viens de figner, Cirovens Dr- 
rb TEURS, se Traité relatif à V'évacuation 

„NEgypee s; & je vous en envoyc Copie: 
Eelle , qui porte Îa figna:ure du Grand -Vijir 
ne pourra m'être remite que d'ici à quelques 
ia Pécharge devantavorr lieu à Et-Arish. ** 

» je Vous ai rendu compte, par mes Depé- 
Ge Dreecdentes, de ' frwation où fe et 
AE Oh Armée. Je vous ai informés auffi 

> NEAGCIAHOnS, que le: Général Bonaparte 
A comnencées avec le Grand-Vifir, & gue 
Vai dû eontivuer. Qeoiqu'à cette Epoque je 
compt ffe peu fur ie faccds de ces Negociz- 
Wons, se perois ceveudent, qu'elles ralenti- 
Fotent affez ba marche & les préparacifs de 


Guerre du Zijir, pour vaus donner le tems de: 


m'envoyor des fecours en Hommes & en Ar- 
ed au moins ves ordres fur la conduite 
que j avors à tenir dans ves circonttances pé- 
nibies , où je me trouvois. Je fondois cet 
ef ooi de fccours fur ce que je feavois, que 
Tes Florres Fran-oife & Efvagnalefe trouwoient 
réunie; à Toulon , & n'auendoient pour en 
fortis qu A vent fevorabie: Fries en font fór- 
en en cl > Mis pour rep:ffer te Detroit & 
Ah ak tete Nuuvelte afilizea pro- 
jas re ie es „ qui apprit en mem ters 
en eilie lectie, en Allemagne, en 1/ol- 
par de qwon ni. vans la Vendre, fans qu'il 
ier de ee pr$ aucune mefure propre a arré- 
ian eo, des matfieurs , qui menagoient 
18: qu'à Pexiftenee de *a Répub'ique. * 
Dn Ee le Pir “avarguit de Damas: 
REE Cs ie un commercement de Bru- 
“vant Dum ot bie loo) Une Fidtee parte 
EEE Dn ate, debaraud doen eten 
re. Hoimbie Qit devorer: être fuivis d'un pa- 
8 re, mais on ne leur eu donna pas le 
Les preiniers furent ataquis & com- 
pe oane en moius d'une demi - heure, 
Dhn ee fur affeux; on teur ft cependant 
"2 800. Prifonniurs. ” 
ba Evénemeut ne rendir point les Négp- 
mes N Pius ficiles; le Wir manifs fta les mé- 
Micaziens „ & ne fuspendit fa marcite 


que perdani ie temt, qui lei Etoic Mdispen: 
fable pour former fes Erabliitemens & fe prd- 
curer des moyens de transport. Son Armée 
étuit alors eftimée à 6o,coo. Hommes; mais 
d'autres Pachasle fuivoient, « recruroient de- 
pouvelles Troupes de toutes les parties ee 1°.f- 
fis jusqu'au Mont- Cuucafe, La Pite de certe 
Armée arriva bientôt jusqu'à Jaffa. * 

‚…… LC Commodore Sir Sidury Nait m'dert- 
wit vers cette époque, c'eit-à- dire, quelque 
jours avantle débarquement de Dumiette; &, 
comme je connoitlvis toute lintluence, qu'il 
avoit fur le Vifir, j'ai eru devoir non-feule-* 
ment lui répondie, mais même lui propofer 
pour le lieu des Conféieuces le Vaidcau qu’ 
montoit: Je répugaols également a recevoircn 
Egrpte des Plénipotentiaires dAngleiton Turcs, 
ou A envoyer les miegs au Camp de ces der- 
niems: Ma propefition fut accepiées & des 
lors les Négociations prirent uae marche plus 
déterminge. Tout cela, cependant, n'arrcta. 
point Armée Ortomunne, AUC te. Grand -#i- 
fr eonduitit fur Geza. ”° ‚ 

‚, Pendant tout ce tems, le Guerre conti- 
nuoic dans la. laute- Egypte; & les Bays, dis-: 
perfés jusqu’alors, penfèrent à fe réunir à 
Mourad, qui, touiours pourfuivi & jamais 
abattu, entrainant dans fon Parti les Arubes 
& les labitans de la Province de Beuiffouef, 
ne laitfoit pas que d'occuper des Forces & de 
donner des inguigrudes. *’ 

‚‚ La Pefta nous: menagoit aufi de fes rava- 
ges, & nous enlewoir déjë plufieurs Hommes par 
Decade, à Mlexzandrie & dans d'autres Places. *° 

… Entin, le 1. Nrvofe (22. Decembre 1799, } 
le Genéral Desair X le Citoyen Poufselgue, 
que j’avois nommés Piéaipotenttaires , ouvri- 
rent à bord du Tigre les Conférences avec Sit 
Sidney Smith , à qui le Grand-#ifir avoit 
doané des Pouvoirs pour trater : lis devoient 
tenir les parages de Duimiette a dlerandrie;s 
mais, un coup de vent très- violent les ayant 
obliggs de gagner le large, ijs tinrent la mer 
pendant dix-huit jours: Au bout de ce-tems, . 
ils defcendirenc au Camp du Vifir. Ce der- 
nier s°étoit porté fur E/- drish, K&K s'éroit 
emparé, le 9. Nivofe (30. Décembre 1799, ) 
de ce Fort. Jl ne dut ce tuccês qu'à la räche- 
té inligne de la Garnifon , qu: fe rendit, fans 
combattre, te feptième jour <te lattajne. Cet 
Événement étoit d'autant plus nrmlheuteux 
que le Général Reynier éroic en-mar-he pout 
faire lever le Blocus, avantguele gros de V'Ar- 
mée Surgue fùt arrivé. °° 5 

> Des eet inftant, on ne pouvoit plus efpé-- 
rer decrainer les Négociacons en longueur ; il 
s’agifoit d'examiner mùrement le danger, qu’il 
yY avoit de les rompre , T'écurrsr les: motifs 
d'une vanité perfonnel.e., & de ne paint expo- 
fer tous les Franrois, dont la vie m'étoit con-- 
fiée, à des fuites terribies, que plus dede'vië. 
readoien: inévirnkies. * 

‚… Les rappo::sles plusréceus porwieatl’ Ar 
mée Ottomanne à Go,oou: Moines; Hrelle de- 
voit s'augmenter encore: Oa y Comigtair 1%. 













“ezihäs, dont &. du premier rang. Quarante- bus d'Arabes fecondoient A l'envi cer 
cin mille Hommes te trouvoient devant El mce, % lui fournitloient plus de 15 dà 
rist, ayant so. Pièces de canon X des Cais- meaux. On m'a afluré, que tes dte gp 
Cons en proportion: Cette Artillerie Etoittrai- s'y faifoient réguiicrewent. Toutes d AA 
née par des Mulets. Vingt autres Pièces ces étoient dirigdes par des viii Á 
Gcoient à Gaza avee le Corps de réferve; le pdenss; & 5. à6. mille Rufles ecvient â r 
re'te des Troupes fe trouvoient à Yau & dans d'un momenta l'autre. sz | 
Ie environs de Amsl!. Un Cabutage actif ap- (de refie de cette Lettre © le Trail 


< 


provifionnoit le Camp du Wifir; toutesles [ri- plément. ) 
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Direertor d'alfaires Judiciaires, Minitérictles , Adminiftratives, de FinancéS $ , 
Correspondance - générale pour la FRANCE & PEtrangcr. z/n 

Le Bureau de la Direction, ci-devaat (Vuai Mataquais Ne. 1913, e/l peefentement Á 
Bacq Ne. 266. au coin de eeile de V'Univerfitg & PARIS, dirigd par les U. U. LE, 
Cancien Procureur au ci-devant Darlement de Yaris) & POIRIER , ancict je ke: 

fulre « U fe charge: N 

ro, De Îu pourfuite & défenfe de toutes Affaires au Tribunal de Cafation F à vols 
Tribunaux Civils & Criminels, de Paris # uu Département de la Seine, /oit en PF 
flance, foit par Appel, lorsque les pretentions font decidéespar le Conteil, jufies > bit 

20. De toutes infcriptions ® tranfcriptions aux Bureaux des IIypothègues , exigdes 
du 11. Brumaire an 7. tant pour la confervation des Crcances portant Privikegt on 
bhèque, que pour la firetd des acquifittons dans tous les Départemens; & de toutes cab 
tions en wertu de la mdne Loi: Ë 

30. De Procurations en tous genres, de Mémoires à confulter & Confultations: E3 

go. D'Arbitrages, TransaCtions, Liquidations de Suecceffions, Partages © Licitatio®” à 

50. De récouvremens fur Négocians, Particuliers, & meme fur le Gouvernement. #5 

6). D'acguifitions de Rentes, Inferiptions, Bons de deux Tiers, Bons des derniers t Zij 
de Van 6. fervant à acguitter les lmpofitions & autres Effets fur VEtat: ï 

zo, De placemens de Fonds avec la plus grande fúrelé: 4 

go. D'lcquifitions, Ventes de Contrats de Rentes, & autres Créances actives: ä 

go. De toutes affaires de Commerce, Maritimes, Adminiftratives, Memoires & Ri 
Lions auprès du Guuvernement , des Miniflres # Adminiflrations, Etablies à Paris 
des Deépartemens. ed 

roe. De Commiffous & opdrations de Commerce. Nota. Le C. Poirier, de Dunkerl 4 
des-Direeurs , parlant les Langucs Flamande, Hollandoife & Angloife , peut farisfaitt ig 
dièrement les Etrangers, qui s'adrefferont à la diretlion, ainfi que les Francois, gui; 
‚des Droits.à evercer dans ces Puys, dant il vonnoft les ufages & la Jurisprudenct. 4 

Pluviote an 8. ou Février 180} 

Nora. Meus dtes prids d'affranchir vos Lettres & Pacquets. 

Les Libraires Frangois de la République Batave ont reu un Livre intitulé: Lr 
tum à l'Hittoire de la Guerre de la Vendée, fuivi d'obfervarions Politiques & re 
tre à 'Empereur de Tourrs-LEs-Russres, par B.P. De BEAUVAISs, de 
du Roi en fon Grand-Confeil, & depuis Commandant- Général de l'Arzillerié ” 4 
rentes Armées dans la Vendée; gr. 8°°. prix IS. Sorfs. 

Un Suiffe de bonne Maifon, qui a beaucoup voyagé , marit, fans Enfanss dj 
Maeftricht, défireroit fe charger de U’Fducation de deux ow quatre Jeunes - Gij 
les principes du Latin & du Grec, i! pourroit leur enfcigner les Langues Fran Oad 
lienne & Efpagnole, /Hiftoire, la Geographie, la Mythologie , ! Arithmêtigët e 
trouveroit en outre à Maeftricht des Muitres de Mufijue, de Deffin, de Dan/t’ 
Jation, d'Armes &c. On peut s'adrefer chez le Libraire ScuooNeEvErP? 
Beursfteeg, à AMSTERDAM. î 

Louise LANGE aura l'honneur de donner Mardi le 22, Avril 1800. dans # 
Colge Dramatigue &@ Lyrique, fur VErwtenmarkt, à AmstTerRDAM, un £Ì „fi 
cert vocal & inftrumental , dans lequel on exécutera les Pièces principales des op f’ 
unterbrochvne Opferfeft, Telemach, &’ Clemenza di Tito. L'Fntrée fera derd 
ke as » Lon peut Sadreffer à J. IH. HENNING, au grand Magafin de” 3 

„de Rockin. 5 
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4 Ll YDE, au Bureau des NouveELLeEs Poriria? Â 
var A BRARHAM BLU SS Á> le Jeune, 4 


NUMERO XXXL Es 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEYDE, le 18. Avril 1800, 


L'dAn fixième de la Liberté BATAVvE, 


EXTRAIT d'une Lettre de CoNSTANTINOPLE du 10, Mars, 


D 'Escapme du Capitan- Pacha, qui eft prête à pertir de notre Port, eft defti- 
née entre aucres à aller prendre en Egypte le Convoi, fur lequels embarquera 

"Armée Fraugoife, & le conduire jusques dans les Ports de France , afin d'em- 

pêcher, que ces Troupes ne mettent pié à terre en Zfalie ou dans quelque 

Wtre Contrée, d'où elles pourroient agir contre tes Puiffances Aiiiées de la Porte, Celle-ci, 
Préférant de voir 'Egypre évacuée par ces Forces étrangères à tous les autres avantrges, 
qwelte auroit pu s'aflurer au prix de plus grands risques, femble vouloir faciliter leur dé- 
Part par tous les moyens enfon pouvoir. Non-feulement elle agrée fans réferve les Condi- 
tous, accordées par les deux Plénipotentiaires du Grand-Vifir, & dont le Général Alcher 
2 la permition d'informer fon Gouvernement par un Avífo exprès; mais elle confent 
Aufl à approvifionner l'Armée Frangoife de fes propres Magalins, tant pendant le féjour 
qu'elle doit encore faire en Egypte que durant le voyage, comme aufli à lui avancer, À 
gie de Prêt, une Somme de 3. mille Bourfes ou un Million & demi de Piaftres. Cette 
Ee ai À payer une partie de la Solde arriérée des Troupes 
hoede a, c ret du rembourfement, la Porte trouvera provifoirement fon hy- 
les Bente nn os KAPlaux confisqués des Négocians Francois, quí éroient Grablis dant 
liberté ain fat Ces Négocians, en vertu de la même Convention, feront mis et 
ET BE pe en „les Prifonniers de leur Nation, renfermés aux Sepr-Tours. Ee 
authentiques eum confiftant en az. Articles, dont l'on a regu ici des Copies 
ituation precque deser ee qu'on pouvoit l'attendre pour les Francofs, dens la 
oute ee t e Fe E, Où is éroient: Mais ce qu'il y a de plus extraordinaire 
je ene EM ARL SN Kouwe tes engagemens, au mom & de la part des Alliós de ià 
paflaz, la Rufie & LAngleterre, notamment celui de laiffer à l' Armée Frargoife un Jibre 
Be, pour retourner dans fa Patrie, Cependant perfonne n'y 2 concouru, qui pùg 


BE Dn oe oe en à PArgleterre, Sir Willia: Sidney Smitt a non -feulement 
: Soclation ; il a encore figné la Convention Îa Ctératifi ea la fin de Jam 
vier par le Grand: Vifir Genen Kiehen on, quia étératif ea la fi | 


ok r, Refteàfgavoir, fila Cour de Londres ne jugera 

tafel le Commodore Sidney Smith ait plus agi en Militaire généreux qu’en Politiqueg 

qu'à Hietabiee ik Gd fans y êcre autorifé par fes Supérieurs. [use 
eed l 8 HES deux Cours Allies n'ont pa 2fté contre ce Traité 

mais il parole, qu’ils attendent des Inf RO pes BEOEELSeon 5 


truêtions de leurs Cours à cet effet. Leur éloì 
> a CE ö . 4 Die 
Enement empêchera, qu’ils ne les aient bientöt. En attendant, la Porte, à taquclle ce 


même Traité eft préfenté par le Général Kleber comme en acheminement à la Paix, y 
ee Ì Exécurion, qui dépend delte. En conféquence il part d'ici fucceffivement dee 
5 Ports pour VEgypre; & Von efpèrc en avotr un atfez grand nombre, pour que l'en 

Tquement seffetuë dans le cours du mois prochain, ” 


> Au Moment que VZ , T R a E 
dance de P que Egypte va rentrer fous Ì obiflance du Grand -Scigneur, la dépen 


caire que EES plus voifines encore du Siège de Empire Ottoman, et auflì pré- 
de la Dette Een Sans revenir aux récits, toujours répérds & quetquefols contredits , 
Paehâe ae he que Pafswan -Oglou continut de faire, en Prince inde pend ant, eu 
dn Rn oifins, nous repporterons feulemene ici ce qui fe debite au (uiet d'un roue 

ernier Ch en s'eft élevé dans la Romélie: C et un Prince Tartare, de la Famille du 
Én À fa ca En te Crfmees Revenu de Ruffie, où les bons offices de la Porte avaient mis 
il crovor PEitE, il vivoit depuis ce tems dans Pobfcurité au Villrze de Chiurr/s: Meis 

: Plus diftingué & A un certain Appenage de quelques 


Yoit avoir droit à un traitement 
‚il fe rendit, il y a quelque tems, à Conffantinge 


Die ris: Pour folliciter cette faveur 
LS . . s ps ps . as 4 
» mals il n'y troùva poiat accueil, auquel Il s"étoit ettendu: Il en pardr micontent 5 


x @ujourd’hui l'on apprend, qu'il a 1 


Sy eft mt onaf evé l'Etendard de la Revotre dans Ia Rowelie s qe’ik 
ter. mis à la tête d'un Corps armé, que des rapports, exereúres fansdoute, foat mone 


15. mille Hommes; qu'il pille divers Dittriâs: au” Caneributious dens 1 
iv, . » q ers Diltriëts; qu'il lève des Contributions dans 13 
Hachie; & que, fe croyaat allez fort pour fe metaser avec les Forces de la Porse, U 

































Prétend fäire valsir les droits de la Famille de Guerai, dont il defcend, au caïifd 

prème, Lon ftppofe, que le Gouvernement neft pas frus inquiérude à fOR fo 

que fa Rebellion a donné ieu À plufieurs Conférences du Miniftere. * SN 
ENTR AIT d'une Lettre de VienNNe dun. Avril. 

… L'Archidue Charles, à fon retour À Ftenne, Dimanche dernier, a étò dl 
Par la Cour aue per les [Tabicans de la Réfidenee, avec Fes- dämonftrations deftiëg , 
retped, & d'attachement, que lui vat ingrid fes éelatans fervices ê name « en d 1 
Fegon, les desagremens, qu'il vient d’éprouver. Son extrieur n'annance #oidtg 
rengeinent de fanec, qui eft donné peur motif de Fon rappel du Contmandements 
eucime Von fyscit, que fa meladie eft du genre nerveux, fl n'y a rien dirond, 
tes apperences ne Vindiquent point, Fn effet, après que les accès font pali 
Prince ne fr reffent que de le laflitude , qu’ils leitTent. Mais ce qu'il y avoir dé Le 
eommode pour lui, dens Pimportant Pofte qu'il rempliffoie, c'eft que non -fculet 8 
accès pouvoient te prendre dens des momêns déeififss c'eft encore que la rerig0r 
tention d'efprit les provoguoient, & qúe fur-tout il ne pouvoit pas fouflrir Îé 
ment du Cheval, — Queiquil en foit, on regrette beaucoup les circonflanctS» 4e 
Preeide & aecompergné fen retour; & Von efpêre, que la certitude de la recoBt 
Publique sdoucira pour Tui le fentiment de ces desagrémens. 7 …Ä 

ENTRAIF des Nouvelles de Parus jusqu'au ot. Germinel Cor. Avril )À 
 Indeépendamment des nouvelles nominations de Fonctionnaires publics, qué, Ji 
meier -Couful ne celle de faire, le Stnat-Confervatenr , deprds ln Contticucion « 4 
la Decade dernière, l'éleâion des 48, Membres du Zriduuwl de Cafutiun, qui €] 
mier Corps de Ordre Judicicire de la République, & dont l'organifstion a fait 
d'une Loi expreffe, renduë per le Cops-Legiflarif vers la Gn de (a Sefiion of, 
prés evair rempli les Places de Tuges de Ceffstion, le $énar- Confervatsits pin 
au choix, qui lui refte encore à fire des fept Conurifuires Conjlitutionneis dc U Hi 
birrre:s U deiecidera, enfuite, sit doit nommer, avant ja rentrúe du Corps - Legio” 7 
Places, gui y font vacantes. ” „al 

„ On apprend par les dernicres Lettres d'.Argers, que le GénCral Brune a quit 
Ville, de rz. de ce mois, avec fes Aides-de- Camp & fes Guides, pour aller Vg 
Départemens de Mayenne & de la Sarthe, dont les Chefs-lieux (ont Lavaf 8 Äf 
La fureté publique eft encore fi loin d'étre perfeitement réteblie dans ce dernief 
tement, qu'un Courier du Général Brune, avec des Depeèches pour le Premier “gl 
a Girl errèrd & volé fur la Route du Mans par huit Brigands: Mais ceci, doït 
pas lieu de s'étonner apres une Guerre - Civile, m'eft rien en comperaifon de la fou 
mentation, Gui, eprès la Pacification des Dépertemens de #Oui/f, règne encorkg 
MEd; de la République. Les Lettres des DCparcemens de 13 Lozère & du Garf 
cent une Rebellion à main arme danscelui del’ drdtete: Les Chefs, qui fe gul) 
Defarfeurs du Roi G de la Religion, fe font emparés des Villes de Yoycufe & dn 
Du refie, on fait tous les préparaufs , pour errèter leurs progrês. ” oe 

„ Ee Corps de Troupes de fix-mille Flommes, Infanterie & Cavalerie, au, 
le 14. de ce mois, ainfi que nous avons dit, la Revuê devantle Général Ber: fig 
mis avant- hier en marche pour Dijon, où il doit faire partie de PArmée de riff 
General Berthier, commandant en Chef cette Armée, & le Geünéral Dupont, 
tat - Major, font partis eux-mèmes ce matin. * 

De LevypeE, le 17. Avril. C'étoit d'après des Nouvelles de Posnanie, qué is 
te de Breflau , enfuite celle de Berfin, avotent annoncé la mort du Géneralifie® 
de Suwarow, en y ajoutant la date du dees & d'aurres circonftances, Aujoë’ 
dernière de ces Feuilles, fous la date du 8. Avril, contient ua Articte de Pos) 
25. Niers, qui déclare, “* que l'avis eit controuvé; que, fwivant des Lettres du? 
; le Comte de Suwarow eft encore en vie.& presque rétabli de la ma!ndie, df, 
9, attaquê. ” — Les Nònvelics de LONDRES du 4. Avril, que nous venons des} 
par la voye de Mambourg , & celles de Paurs jureu va 23e lrerminadne contie?! 6 
que nous ne puiffions renvoyer à VOrdinrire proche, Pur donner place ie 1e 
éés intéreftantes, concernant la Capitulation de Armée vragcoife en derdiss ” f 
: FiN de la Lettre du Genéral Kuaner an DirReEcrOire. ie 

… A ceète Armee (du Craad -Fifir) j'avois a vpporer 650. Uoies « drvifés fur. ' 
poines de, deiiëd, Salahidh & Leiders. Peite reparsbon eros! Avctunite PCNT fu âlit& 
muaicatwns avecle taire ‚& pourpouvoir porter prompreig at des fevouts Wda 


sceueillis, 
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QU anroit EEE le premier attaqud. Fneffet, ileft certain, qn'on peut Ïés tonrner ca fas Asse 
tous; c'eit ce qu’a fait récemment E//ij- Dey, quis pendant tes Négociations ‚cit entré avec fes. 
Vameloucks dans la Charkié , pour fe réunir aux Arabes Bitlis, & de -Ih rejoindre Afc urad dans la 
dleutt- Egypte. Le refte de l'Armée étoit diftribud ainfi qu’il fuit: Mille Hommes aux ordres 
du Général Verdier, pour former la Garnifon de Lesbé, lever des Contributions en Argent & 
En Denrges, & tenir en obtilance le Pays entre le Caual d'edehmoun & celui de Moes, agité 
fourdement par le Cheik Zeskams Dix- huit cents Hommes étoient aux ordres du Général La- 
n:fe, pour fournir les Garnifons de Rofette, Ahoukir & Alexandrie, contenirle Delta % ta 
Bahir: Douze-cents Hommes: Stofent demeurdsauCairs & A Gizes & ils éoient obligds de. 
fournir des Escortes aux Convois de FArméc: Enfin, 2509. Hommes fe trouvoien: d:cinin: 
Gâns la Maute- Egypte far une liière de plus de 150. lieuës; ils avoient journetlenvmnt à con, 
batere les Reys & leurs ParciTans. Le tout forme 15,0co. Hemmes: Voilk en eier ce cu'en évo- 
Haut au plus haut, on peut compter de Combattans disponibles dans V'Arméc. ” 

EN Malgré cette disproportion de Forces, j'eïpérois la Victoire; & j'uurois hazardé une Ba- 
Sille, ft javois cu Îa cerriende de Varrivée d'un fecours avant la faifon d'un debarguement: 
Mais, cette faif'on étant une fois arrivée fans que j'eutfe obtenu des renforts j'étois obligé. 

„Envoyer au moins scoc… Hommes fur les Côtes: Il me reftuit 3000. Hommes pour défendre: 
un Pays » ouvert de toutes parts, contre l'invafion de 3o,cee. Cavaliers , Seeondes par les Ara-- 
Bes & Tes ÏErbitans, fans Place forte, fans Vivres, lans Argent, fans Vaiffvaux, le devois 
prevour ce moment, & me demander ce que je pouvois faire alors pour la confervatiou de P’Ar-- 
dee en ACU moven de falut; Pan ne peut traiter que les Armes à la main are. 
mre Dee RR de Barbares fanaiques , qui méconnoiffent tous les Droits de la 
re dn ded de ces in a frapré tous les efprits 5 eite a déterminé Ae opinion. 
our l'on propuftroit des He k Enipotenriaires de ne rompre les Négociarions que cans le cas, 

so Te termine ee Raron PECES, qui puffenr comprometwe notre gloire u notre fùreté. © 
eouttinees de ina en 4 Es, CIrOVENsS Dr RECEEUMS, EN VOUS obfervant, que les cir 
TD en K Eee u ARE tE: prévuêës dans Ì Inttruêion , que m'a laitTie fe Géné- 
de nn ak he me £ net de Promsis fecours. il fonde , ainft que je 1 avois fait 
PREP AAn he La br modes Fiortes Prungnile & Ejpagnolc dans la Miditerrande Ou 
tion d'Egypre, Ban dk Ploues rervurneroient dans | Océan , & que VExpéde 
aai Pen erdee Andonnée , deviendroit un Chef d'accufation contre ceux 
le ED de ma Correspondance ‚tant avec le Grand -Fifir qu'avee 
les remites de ent e tE 4 s mes en afnfi que toutes les Notes offictel- 
la Brite dE Lonen : Je joins auf Copie des Rapports, qui m'ont été faits fur 


q id n . Ki . B CR 1 
Eee VArmée PFrangoife, pendant fon féour en Egypte, a grave’ dans lefprit des 
Hoas dn vuvenir de fes Vikoires, celui de VeEquité & de la modtration avee lesquelles 
partie EN » le fentiment de fes forces & de la puiffance de In Nation, dont ee fate 
Emi iom Prangois fera longtems refpecté , non -feulement' dans cette Province de 
AMpire Ottoman, mais encore dans tour l'Orient, ” bep 
lieu ERR: eeh Prance avec VArméc, au plas tard à la fin de Praïriël Cau mis 

Nd ne vilut & refprä, CSizaë) — KLEBER. 

CoNveEnrton fur ev ion de PE er 2 n 
De r| cvacuation € 1AgYPLe, pallée entre les Citoyens Drsarx, Geéné- 
hed he S PousstELGUE, Adminiitrateur- Général des Finauces, Piéni- 
potentiaircs dn Général en chef KLEBER, & Leurs Excellences MOUSTAPRA-R‚A- 


Re TErTERDARs & Motsrapna-Rassicui-EEFrENDI- 
bidens Piss ie TTAB, Miuiftres-Plénipotentiaires de Son Alcife le Suprème-Vifir. 
fia. & de po en Baypte, voulan? donner une preuve de fesdéfirs d'arrêter Pefufion dice 
Sublimespes is ceffer bes malbeureufvs guerelles, Jurvenuês entre la RépubligueFrangoite S lay 
efpérant que sep coufent à évacuer V'Egypte, d'après bes dispofitiöns de la préfente Conventions, 
ARD re lie conceffion tourra étreun achemisnement à lu Pacificationgendrale de "Europe. 
Rarstte X de Francoife fe retirera avec Armes, Bagages & Ellets, fur «dlexantrie, 
drei. Hkir, poar y Cure embarquée & transoortde en France , tant fur fes Bäcimens 
drimens puffen il fera nécetfaire que la Sublime. Porte lui fournife; &, pour que les dits 
tion de la Beede BL nd RD eft convenu, qu'un mois après la Ratifica- 
hes, de Ia parc de 11 Ee u su «Mevandrie vn Commiluire, avec 30. Perfon*- 
billente Ean kak Armitkiee, Sn Be en Egypte, } compter du jour de Ia fignature de 1 
timens Blur el svh SD ries le cas,oùla Trêve expirerait avant que les dits BA 
‘embarque boe a dna ve liene prêts, la die Prêve fera prolongdée jusqu'à ceque- 
emplovera bekijke par eere nr re effetul; bien entendu que, de part & d'autre, an: 
bont Ia dike tes mayens PONbses, pour que la tranqaillieë des Armées & des Hubitans „… 

Tnt Frêve ef "objet, ne foit poiit wronbléc, ad 
Re „ke transy art de VArmce Frangoite aura len. d'aprds Je Réglemenz des Comm idiires 
MES T Cet eier pezJe Vui ime- Porte Spar ie Général en ahef Aleters & Ge, lors ur Peu 
“(on entre les dits Coremállaites Car sn obser, iu. €21 


Vausrwnr , il farwenoit gaclque disc 


















































Jah 
Cere nommé un par M. le Commodore Sidzey Smith, qui decidera les différends dep 
Restemens Maritimes de i.Zagleterre. ps 

I\. Les Places de Cetbid & de Seluakid feront évacuges par les Troupes Franf®! 
jour & aa plus tard le 1ome jour apres la Rauficatien de la préfente Cusvention ; : 
Alsnfoura fera cvacude le z5me jour; Demierte X Belbey ferunt évacuges le 2905 jo, 
fera varend Ex jours avant le Caires les autres Places, fituéen fur la rive Oriental 
feront évac.ces le rene jorrs le Delta fera Gvacud 15. jours après Vevacuucton du C# Í 
rive Oceider els du Nil & fes dépendances refteront entre les muas des Franfölig 
Pevacueden du Cuires & cependeut, comme elles doivent être occupees par vAr 
goijs, jusvu'à ce que touces Ies Froupes foient descenduës de la Muute- Exypiès ka 
Decidenraie & fes dependances pourront n'crre Gvacudes qu'à Vexpiration de Ìa Trêvérd 
&impofible de les évacuer plutôt. Les Places, évacuges par l'A.inde, feroat rem0l:g 
Sublime Porte, dans Verat où elles fe trouvent actuellement. ' 

WV. La Ville da Ceire fera Cvacude dans le détai de zo. jours, fi cele eft poflible , 
tard dans 45. jours, à compter du jour de la Ratification de la prétente. 

VL. Hett expreffément coavenu, que la Suhlime-l’orte apportera tous fes foÎnss 
les Froupes Franseifes des diverfes Places de la rive Ocvidentale du Nil, qui fe 
avec Armes & Bagages vers leur Quertier- Général, ne foient, pendan: leur routes 
ni moleftées dans leurs Perfonnes , Biens & honneur, foit de la part des Habitans de 
fait per les Troupee de l'Armge Impériale Ottomanre. 

VIL En conféquence de l' Article ci- de Tus, & pour prévenir toutes discufMions & 
tés. il fera pris des mefures, pour quc les Troupes Turgues foient toujours fu Maat 

nées des Troupes Frangoijes. d 

VIEL. Auufi-tót après la Ratification de la préfente Convention, tous les Turcs € le: 
tions, Cans diftis&ion, fujeis de la Sublime- Porte, détenus ou retenus en Francés 
pouvoir des Frangois en Egypte, feront mis en libereé; & réciproquement tous les #,g 
detenus dans toutes les Villes & Echelles de l’Empire Ottoman, ainfi que toutes les 
nes, de quelque Nation qu'elles foient, attachtes aux Legations & Confulats Franco 
également mis en liberté. 

IN. La refticution des Biens & des Proprictés des Habitans & des Sujets de part & 
ou le rembourfement de leur valeur aux Propriétaires , commencera un médiatement ? 
vacation de VEzrpte, & fera rúg!é à Cosflantinople par des Commitlaires , nom 
Givement pour cet objet. 

NX. Aucun Hebitant de I'Eeytte, de quelgue Religion qu'il foit, ne fera inquiété: 
fa Perfennes, ni dans fes Biens, pour Ies lieitons, qu'il pourra avoir euis avec les © 
pendant leur occupation de ['Zgr#te. 

“XL. Il fera dölivré à |’ Armée Erus;oist, tant de la-part de la Sublime- Porte qué d 
fes Alliëes, c'eft-à- dire cclles de Rufie & de la Grande- Brétugne, les PafTeportss a 
duits & Convois néceffaires pour aflurer fon retour en France. : 

NIE. Lorsque Armée Frangoife W' Egypte fera cmbarquée, la Sublime- Porte, siof 3: 
Alliës. promettent que jusqu'à fon retour fur le Continent de la France, elle né °5 4 
ment inquieide; comme, de fon côté, le Général en chef Kleber, & l'Armée Fralg 
Favfte, promettent de ne commettre, pendant le dit tems, aucune hoftilité, ni, Md 
Flo:tes. ni contre les Pays de la Sutlime- Porte & de fes Alliës, & que les Bât 
transpor:eront la dite Armée, ne s’arrêteront à aucune autre Côte qu'à celle de 1471 
a moins de nécetité abfoluë, 

XL. En conf{quence de la Tréve de trois mois. (tipulce ci-deffus avec rArmée 
pour I'{vocuation de VEgvpte . Ies Partics- Contradanres conviennent que, fi dans 4 
de la dite Treve. quelques Bätimens de France, à l'infcu des Commandans des F! 
lies. entreient dans le Port d’.4/exandrie, ils en partiromt. après avoir pris pbe 
Vivres néceflaires, & retourncront en France, munis des PaitTeports des Cours All 
dans Ie cas cù quelques-uns des dits Bätimens auroient befoin de réparation, ceux’ 
pourront refter jusqu'à ce que les dites rdparations foient achevées, & partiroft Ki 
apres pour la Prance, comme les précédens, par le premier vent favorable. N 

XIV. Le Général en chef Kleber pourra envover fur-Te-champ en France un Aviv 
il fera donné les f-uf-conduits néceffaires, pour que le dit Avi/o puifle prévenir ley 
mement Francois de Pévecuation de 'Egvpte. eg 

XV. Etant reconnu que Armee Frangoife a befoin de Subfiftances journalières P 
trois vuvie , dans lesquels elle doit Gvacuer l'Zgypte, & pour trois autres mois 
soer od ele fera embarquée, it eft convenu qu’il Tur fera fourni les quantités néct 
Bie, Vrande, Riz, Orge & Paille, furvant PEtat qui en eft préfentement remis pelj 
pirentiairss Franco's, tant pour ic féjour que pour le voyage. Celles des dites OU pe 
VA mee aura rerrées de fes Magafins après la Rutification de la préfente . fcront dé 
cotes « Fournir par la Sublime- Porte, (Le refie VOrdinaire prochô 
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A LEYDE, an Bureau des NouvELLEsS PorirTIgQ 
dar ABRAHAM Buus sé, le Yeune. 











